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Biographie de l’auteur


 


 


Pierre-Ambroise-François Choderlos de Laclos naît en octobre 1741 à Amiens, dans une famille de noblesse récente et ne possédant pas un haut rang. Il choisit la voie militaire et s'engage tôt dans l'artillerie : à 19 ans, il entre à l'École royale d'artillerie de la Fève, correspondant à l'actuelle École polytechnique. C'est un jeune homme plein d'ambition, il rêve de gloire et d'honneur, s'engage dans une carrière qu'il veut brillante. Sa vie sera entièrement marquée par ses espoirs et désillusion dans le domaine politique et militaire. Il devient lieutenant en second dès 1762 et est affecté à la brigade de la Rochelle. Mais c'est la déception qui l'attend, car il ne connaît que la routine monotone de la vie de garnison. Ne participant à aucun conflit, il doit enterrer ses rêves de gloire. Il est avec le temps nommé capitaine de l'ancienneté en 1771, à l'âge de trente ans, et le demeure jusqu'en 1788.


Cependant, la trivialité de la compagnie des soldats ne convient pas à cet homme à l'esprit scientifique et l'ennui qui caractérise son quotidien l'incite à écrire. Il se consacre alors à plusieurs projets : il écrit quelques pièces, rédige un opéra-comique qui connaît une seule médiocre représentation, mais il commence surtout la rédaction de son seul et unique chef-d'œuvre : Les Liaisons dangereuses. Il souhaite ainsi créer une œuvre maîtresse qui bouleverse le modèle bien pensant de son époque et provoque l'ordre établi. Il se plonge profondément dans son projet, privilégiant l'écriture à sa carrière militaire insatisfaisante. Il prend plusieurs congés prolongés afin de s'adonner exclusivement à sa rédaction. Il publie le roman en 1782. Le succès est immédiat et il est principalement dû au scandale. 


Laclos rencontre en 1783 Marie-Solange Duperré, âgée de 24 ans, qu'il épouse en 1786, reconnaissant le premier enfant auquel elle donna naissance en 1784, et il lui en donne deux autres. Il demeurera fidèle à sa jeune épouse jusqu'à la fin de sa vie.


La Révolution est un tournant décisif dans sa vie, correspondant pour lui à un renouvellement d'investissement dans le domaine politique. Il quitte en effet l'armée en 1788 et offre ses services au duc d'Orléans, dont il partage les idéaux. Il rejoint le club des Jacobins, dont il est un des membres les plus actifs, et trouve alors un terrain sur lequel se battre contre l'aristocratie et ses privilèges. Il défend l'idéal politique d'une monarchie constitutionnelle au sein de laquelle le roi partagerait son pouvoir avec des ministres élus.


Il rejoint en 1792 les idées républicaines et réintègre finalement l'armée pour la bataille de Valmy, qui oppose la France à la Prusse, dont il contribue grandement à la victoire.


Il est emprisonné pour ses convictions orléanistes, mais est finalement libéré.


Il se rallie ensuite aux idées bonapartiste, voyant en Bonaparte un homme providentiel. Il participe ainsi au coup d'état du 18 brumaire. Il meurt peu de temps après, de la dysenterie et de la malaria, à Tarente, où il est enterré.


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 




Présentation de l’œuvre


 


 


Les Liaisons dangereuses est la seule œuvre de Laclos qui aient fait de lui un écrivain reconnu, mais elles sont également une œuvre maîtresse dans l'histoire de la littérature, représentant bien l'esprit des Lumières et dressant un tableau de l'aristocratie de la fin du xviiie siècle. Laclos confie la publication de ce roman épistolaire à Durand Neveu. Il est découpé en quatre tomes et proposé au public le 23 mars 1782. La première édition est tirée à 2000 exemplaires. Le roman évoque les intrigues amoureuses dans le monde de l'aristocratie, où deux êtres vont s'affronter dans des jeux de manipulation pervers et destructeurs. La marquise de Merteuil et le vicomte de Valmont échangent sur leurs conquêtes et le résultat de leur libertinage, souhaitant chacun se jouer de la morale et des convenances de leur milieu. Elle veut sa revanche sur les hommes et sur un monde qui maintient la femme dans un état de servilité. Lui souhaite exercer son pouvoir sur les victimes qu'il séduit et collectionner les exploits en la matière. Ils se reconnaissent en tant qu'égaux en même temps qu'ils se déclarent la guerre par orgueil. La victime principale de Valmont est Mme de Tourvel, femme dévote et fidèle dont la vertu sera beaucoup plus difficile à faire plier aux yeux de Valmont, représentant donc un défi de taille à relever. La victoire n'en sera que plus raffinée et plus cruelle s'il parvient à la séduire. Mais d'autres victimes sont l'objet d'intrigues parallèles : la jeune Cécile de Volanges croise la route de Valmont, car Mme de Mertueil souhaite se venger d'un de ses anciens amants. Elle propose alors à Valmont de la déshonorer. Le thème principal de l'oeuvre est donc l'amour. Qu'il s'agisse de sa négation même à travers le libertinage, de l'amour passion, de l'amour romantique ou encore de l'amour sensuel, toute l'intrigue psychologique est fondée sur les confrontations de ces différents aspects. 
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